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Résumé 
Cet article porte sur un dispositif d’accompagnement de la persévérance des professeurs des écoles : 
les espaces de dons encouragés (EDE). Ce dispositif cherche à encourager l’émergence et la réalisation 
durables des actions de persévérance des professionnels. Dans cette recherche, a été formulée 
l’hypothèse selon laquelle la persévérance des enseignants et des élèves en classe émerge au sein 
d’une situation auto-organisée, à la fois normative et relationnelle. Cet article présente les transforma-
tions issues de ce dispositif en s’inscrivant dans un programme de recherche mené en anthropologie 
culturaliste hybridé avec une conception anti-utilitaire de l’activité développée à partir du paradigme 
du don. Les résultats montrent une transformation des actions de persévérance des enseignants en-
vers leurs élèves décrocheurs en situation ordinaire de travail et le développement réflexif des profes-
seurs des écoles par l’émergence d’alternatives fécondes d’actions de persévérance induite par leur 
connaissance du point de vue des élèves. 

 
Mots-clés : analyse de l’activité, aide aux élèves et aux étudiants 
 
Abstract 
School teachers' persistence: a study of the effects of an incentivized giving space device — This article 
focuses on a perseverance support system for school teachers called Encouraged Giving Spaces (EGS). The 
EGS aim to transform, improve, and better understand the perseverance actions of professionals. In this 
research, we hypothesized that teacher and student persistence in the classroom emerges from a situated, 
normative, and relational understanding that is continually self-organizing in action. This article presents 
the transformations resulting from this device by being part of a research program conducted in cultura-
list anthropology hybridized with an anti-utilitarian conception of activity developed from the gift para-
digm. The results show a transformation of teachers' perseverance actions towards their dropout students 
in an ordinary work situation and the reflexive development of school teachers through the emergence of 
fruitful alternative perseverance actions induced by the students' point of view. 
 
Keywords: analysis of professional practice, help for pupils and students 
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En France, les professeurs des écoles sont soumis depuis une quarantaine d’années à des évo-
lutions du système éducatif qui affectent leur métier et qui peuvent susciter des malaises pro-
fessionnels. La Nouvelle gestion publique (NGP) de l’école française cherche à rationaliser le tra-
vail des agents dans un but de maitrise des dépenses publiques et d’amélioration de l’efficacité 
du système scolaire (Broccolichi & Garcia, 2021 ; Danner et al., 2019). En permettant de nou-
veaux usages de la quantification (évaluations nationales, interdiction du redoublement), cette 
nouvelle gestion publique tend à rendre les acteurs responsables de l’efficacité et de 
l’amélioration de leurs actions d’enseignement. La NGP bouleverse ainsi « le tri des élèves » 
(Broccolichi & Garcia, 2021, p. 56) opérés par les professeurs des écoles. L’interdiction du re-
doublement à l’école a pour conséquence notamment de confronter les enseignants à la ges-
tion des élèves en « décrochage cognitif » (Cayouette-Remblière, 2016), dont on sait que le 
comportement en classe dégrade parfois l’ordre scolaire. En effet, même si plusieurs recherches 
ont montré l’inefficacité pédagogique du redoublement (Mons, 2014) ce dernier apparait 
comme un moyen pour les enseignants de gérer l’hétérogénéité et le tri des élèves permettant 
ainsi « une fonction de régulation de l’ordre scolaire au sein de la classe » (Draelants, 2008, 
p. 173). Cela repose sur « l’idée que l’élève redoublant est moins en difficulté parmi les élèves 
plus jeunes qui découvrent le programme. Ainsi, le redoublement réduit le différentiel de résul-
tats et contribue à homogénéiser la composition des classes » (Mons, 2014, p. 52). Parallèle-
ment, les nombreuses prescriptions ministérielles concernant la prise en compte des élèves à 
besoins éducatifs particuliers (EBEP) impactent également la pratique du métier (Katz et al., 
2021). D’une politique d’inclusion de quelques-uns à une politique d’individualisation des par-
cours, tout en visant l’acquisition d’un socle de compétences pour tous, la transformation de 
l’enseignement et celle du statut nouveau accordé à son public font de ce dernier un métier 
centré prioritairement sur la relation aux élèves (Barrère, 2017). Ainsi, des tensions liées aux diffi-
cultés à gérer l’hétérogénéité des publics s’accentuent et introduisent des choix dans l’aide à 
apporter aux élèves (Hache, 2020). Les enseignants doivent prendre en compte les besoins et 
réussites de chacun à partir de dispositifs d’aide tels que le Programme personnalisé de réussite 
éducative (PPRE) ou le Plan d'accompagnement personnalisé (PAP) lorsque les difficultés résul-
tent d’un trouble. 
 
Les prescriptions centrées sur les « élèves à risque de décrochage scolaire » notamment font 
émerger des organisations et des collaborations nouvelles au sein du travail ordinaire des en-
seignants (Moussay & Flavier, 2016). Cette opérationnalisation n’est pas sans conséquences 
pour les professionnels, qui « expriment parfois le sentiment de ne plus pouvoir agir dans et sur 
la situation (à risque) de décrochage scolaire. Certains vont même jusqu’à décrire une impuis-
sance à aider les élèves (potentiellement) décrocheurs et une perte de sens attribué à la façon 
de faire le métier » (p. 1). 
 
La relation pédagogique se complexifie et exige des professionnels une mobilisation de compé-
tences nouvelles pour faire face aux relations conflictuelles rencontrées avec les élèves à risque 
de décrochage scolaire (Feyfant, 2012, 2013). Ce glissement apparait comme une des difficultés 
du métier, et explique « une usure professionnelle » (Barrère, 2017, p. 123) liée à des conflits 
plus ou moins importants avec les élèves. Dans ce contexte, des dilemmes de métier spécifiques 
apparaissent et sont une source de difficulté, tels que prendre en charge les élèves décrocheurs 
versus poursuivre le cours ordinaire de la classe (Bruno et al., 2015). La diversification croissante 
des missions des enseignants engendre une difficulté à définir ce qu’est le « bon travail » pour 
les enseignants (Lantheaume, 2008 ; Hélou & Lantheaume, 2008) : faut-il « couvrir le programme 
officiel de sa discipline, au risque de laisser certains élèves “décrocher” ? Prêter une attention 
particulière aux jeunes les plus en difficulté, au risque de manquer de temps pour le reste de la 
classe ? […] La figure du « bon enseignant » est source de difficultés qui font désormais partie 
intégrante du métier » (Bruno et al., 2015, p. 95). 
 
 



Recherches en éducation  N° 53 | novembre 2023    y    57 

 

Certains enseignants se découragent et construisent un sentiment d’incompétence à atteindre 
les buts prescrits ou à agir de manière efficace, se mettant ainsi parfois « hors-jeu » dans la réa-
lisation de leur tâche d’enseignement. Face à ces difficultés, les enseignants cherchent avant 
tout à se protéger, tant les professeurs des écoles débutants (Broccolichi et al., 2018) que les 
plus expérimentés : « plus les enseignants sont confrontés à des problèmes insolubles, plus ils 
sont portés à distinguer les élèves qui peuvent progresser, de ceux qu’il s’agit seulement 
d’occuper (ou d’assagir). Mais ces formes de tri et de renoncement, désormais contraires à 
l’idéal officiel, inspirent diverses inquiétudes et précautions » (Broccolichi & Garcia, 2021, p. 64). 
Dans ces conditions, certains professeurs des écoles vivent une crise identitaire, un mal-être, 
voire un abandon pour la profession (Alava, 2016). 
 
En effet, jusque-là plutôt préservée par rapport à d’autres pays, la France connait ces dernières 
années une augmentation des démissions des enseignants (Carle & Férat, 2016), et notamment 
des enseignants novices (Étienne & Avenel, 2022), qui « triple(nt) dans le premier degré et 
double(nt) dans le second entre les années scolaires 2012-2013 et 2015-2016 » (Carle & Férat, 
2016, p. 36). À la rentrée 2018, ce sont 2,3 % des enseignants en poste à la rentrée précédente, 
qui ont quitté définitivement l’Éducation nationale, dont « 6 % des stagiaires présents à la ren-
trée 2017 qui ne poursuivent pas dans l’enseignement l’année suivante » (Feuillet, 2020, p. 4). Le 
Bilan social du ministère de l'Éducation nationale, de la Jeunesse et des Sports 2020-2021 fait 
ainsi état d’une augmentation du taux de démission de 628 % entre 2008 (effectif : 364) et 
2021(effectif : 2286) des enseignants du premier et du second degré ainsi que des stagiaires 
confondus. Parallèlement à ce phénomène, d’autres formes de ce décrochage enseignant appa-
raissent : perte d’attractivité du professorat des écoles (Charles et al., 2020), mise en disponibilité 
ou encore détachement dans d’autres corps de la fonction publique (Feuillet, 2020). Ces diffé-
rentes formes du décrochage enseignant (Neville, 2023) sont considérées comme un révélateur 
des transformations du métier dans le premier degré (Danner et al., 2019).  
 
Pourtant, si ce phénomène devient véritablement un sujet scientifique (Karsenti et al., 2013), a 
contrario, « la persévérance » des enseignants, qui constitue l’autre face du décrochage, n’est 
que peu traitée dans la littérature nationale et internationale, alors même qu’encourager la per-
sévérance des professeurs des écoles devient une nécessité pour la communauté éducative, 
voire une urgence sociétale. En effet, la perte d’attractivité du métier ainsi que l’augmentation 
des démissions d’enseignants pourraient avoir des conséquences néfastes sur la formation des 
élèves avec notamment l’emploi croissant de personnels non formés comme solution palliative. 
Les travaux qui traitent de la persévérance l’évoquent principalement, soit à partir des facteurs 
clés qui expliquent que les enseignants sont persévérants ou non (Bélair & Level, 2007), soit à 
travers les conditions à encourager pour favoriser la persistance professionnelle (Garcia & 
Lantheaume, 2019). 
 
Dans le premier cas, les facteurs évoqués sont externes et reliés à la sphère sociale (reconnais-
sance des élèves, des parents, de la direction...) ou internes aux acteurs et reliés à la sphère per-
sonnelle (confiance en soi, engagement, motivation...). Dans le deuxième cas, les conditions à 
encourager sont, par exemple, la posture réflexive et critique des enseignants, la transformation 
de la routine en créativité ou encore l’équilibre à trouver entre temps professionnel et person-
nel. 
 
La présente étude se propose d’analyser la persévérance des professeurs des écoles à partir 
d’une conception située, normative et relationnelle de l’activité, qui permet de concevoir des 
principes de formation et un système d’aide aux professionnels, en dépassant le simple constat 
d’existence ou non de la persévérance individuelle de ces derniers au travail. 
 
1.  Fondements théoriques anthropo-culturaliste et anti-utilitariste de l’action 
 
Cette recherche est conduite à partir d’une « entrée activité » (Barbier & Durand, 2003), dont 
l’objet de recherche se départit d’une organisation disciplinaire (psychologie, sociologie… de 
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l’éducation) et se construit à partir de l’analyse de l’activité réelle des professionnels. Elle s’ancre 
dans un double cadre théorique : l’anthropologie culturaliste (Bertone & Chaliès, 2015) principa-
lement inspirée de la philosophie du langage ordinaire (Wittgenstein, 2004) hybridé avec une 
théorie anti-utilitariste de l’action (Caillé, 2009) développée à partir du paradigme du don 
(Mauss, 1923-1924/2007). Deux des postulats qui ont servi de soubassement théorique à ce 
programme de recherche scientifique (Lakatos, 1994) ainsi que les hypothèses indexées sont 
détaillées ci-après. 

 
1.1.  Le sujet professionnel se construit à partir d’expériences normatives situées 

 
Les présupposés théoriques de cette étude s’appuient sur une conception du sujet professionnel 
qui se construit à partir d’expériences langagières. Ces dernières sont considérées comme nor-
matives, car nécessairement apprises et culturellement intelligibles au sein d’une « réalité so-
ciale » instituée par une communauté (Searle, 1998). Elles sont également situées « c’est-à-dire 
toujours aux prises avec les situations et leur complexité » (Chaliès, 2016, p. 34-35). Ces expé-
riences langagières, que nous appelons expériences normatives situées (ENS) (Lähteenmäki, 
2003), acceptées par la communauté professionnelle du travailleur en constituent une certaine 
norme de référence. Dans cette conception, la persévérance de l’enseignant au sein de son acti-
vité émerge dans des expériences de classe, au fil d’interactions situées et normatives à la fois. 
Les actions de persévérance se rattachent à un ensemble de règles de métier contenues dans un 
jeu de langage de l’enseignement, leur donnant une signification et une intelligibilité d’emblée 
publique (Ricoeur, 1986 ; Wittgenstein, 2004) pour le collectif de professionnels. Ces systèmes 
de règles, appris par chaque membre du collectif, gouvernent les actions de chacun et/ou per-
mettent d’en exprimer la signification et en décrire la téléologie. Elles les gouvernent en ce sens 
que les actions sont « réglées » (et non déterminées de façon causale par les règles), car elles 
comportent toujours une syntaxe et une sémantique consubstantielles à leur réalisation et te-
nues par un lien grammatical. C’est ainsi d’ailleurs que la signification de la pratique individuelle 
d’un enseignant se révèle immédiatement intelligible par tous les autres membres familiarisés 
appartenant à la même communauté.  
 

1.2.  L’activité d’enseignement est régie par des jeux relationnels 
 
Les jeux relationnels impliquent des échanges dont la valeur symbolique relève de cycles de 
dons (obligations de donner, recevoir et rendre) entre les protagonistes de la relation (Mauss, 
1923-1924/2007 ; Chanial, 2008 ; Imbert & Durand, 2007 ; Imbert & Méard, 2006). Ces jeux rela-
tionnels sont définis par des règles anti-utilitaires dans le sens où elles servent positivement ou 
négativement, mais nécessairement la relation à l’autre. Par exemple, dans nos résultats de re-
cherches, l’analyse d’un dilemme de métier concernant l’organisation temporelle des ensei-
gnants a montré que ces derniers devaient choisir entre une organisation de leur temps utili-
taire, tel que l’avancement des programmes d’enseignement, ou anti-utilitaire, tel que des dons 
de temps aux élèves décrocheurs. Les règles anti-utilitaires sont multiples et s’actualisent au gré 
des circonstances dans différentes formes de dons et jeux de langage. Elles ouvrent ou non des 
opportunités donatrices. Dans une conception anti-utilitaire de l’activité, nous considérons que 
de façon imbriquée à sa communauté de référence, l’acteur évolue également dans différentes 
sphères de sociabilité (Caillé, 2004 ; Godbout & Caillé, 2010) régies par des règles de sociabilité. 
On distingue deux sphères de sociabilité. La « sociabilité primaire » est celle des relations fami-
liales, amicales, où « les relations entre les personnes sont réputées l’emporter ou devoir 
l’emporter en importance sur les rôles fonctionnels qu’elles jouent » (Caillé, 2004, p. 169). L’autre 
sphère est celle de la « sociabilité secondaire », où l’efficacité fonctionnelle attendue est la plus 
importante. Cette sphère correspond à celle de l’entreprise, du travail, aux relations imperson-
nelles.  
 
Le concept de persévérance, tel que nous le définissons, constitue une métaphore théorique 
originale de la capacité normative des acteurs à suivre l’ensemble des règles (de métier et de 
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sociabilité) qui régissent l’activité sociale d’enseignement, et ceci, malgré les difficultés profes-
sionnelles. À partir de cette définition, deux hypothèses auxiliaires ont été élaborées. 
 

1.3.  Définition des hypothèses 
 
À partir des éléments théoriques évoqués, une hypothèse épistémique ainsi qu’une hypothèse 
transformative ont été émises : 
 
-  la persévérance des enseignants peut être perçue à partir d’une vision synoptique des règles 

de métier et des règles de sociabilité qui régissent l’activité d’enseignement ; 
-  l’accès aux règles qui régissent l’activité scolaire d’un élève décrocheur par l’enseignant mo-

difie la relation enseignant/élève et favorise une transformation de la persévérance de 
l’enseignant.  

 
2.  Construction et mise en oeuvre du dispositif de recherche  
 
Un protocole exploratoire a permis la construction du dispositif de recherche. Ce dispositif ex-
ploratoire devait permettre la construction a posteriori d’un dispositif innovant prenant en 
compte l’activité située des professionnels dans une perspective relationnelle. Une des conclu-
sions méthodologiques retenues a été de mener le dispositif avec des enseignants expérimentés 
(plus de dix ans d’ancienneté) et/ou considérés comme experts au sein de leur communauté (en 
formation ou ayant le CAFIPEMF1) afin d’isoler les éléments relevant de difficultés relationnelles 
avec les élèves, et non d’éléments issus d’une inexpérience des acteurs. 
 
Six participants volontaires ont été préalablement retenus pour participer au dispositif. Un pre-
mier entretien a été réalisé avec chacun. Trois d’entre eux n’ont pas été retenus par la suite à 
cause d’une absence d’autorisation du supérieur hiérarchique, et à des changements profes-
sionnels. Les trois professeurs des écoles retenus sont deux femmes et un homme. Tous les trois 
ont plus de dix ans d’expérience professionnelle. La collecte de données s’est faite en quatre 
phases pour chacun des participants, et s’est étalée sur plusieurs mois.  
 
Dans l’économie de cet article, nous présentons uniquement les résultats concernant l’étude de 
cas de l’un de ces enseignants (Cécile)2, car elle est particulièrement significative quant aux 
transformations apportées par le dispositif d’espace de dons encouragés. Les actes de persévé-
rance sont étudiés dans la relation liant Cécile à l’un de ses élèves dit décrocheur, Paul. 
 
Cécile exerce son métier de professeure des écoles dans un village du sud de la France, dans 
une classe de CM1 dont elle juge le niveau scolaire très hétérogène. Elle rencontre des difficul-
tés à individualiser et adapter le rythme d’avancement des leçons aux besoins de chacun, tout 
en couvrant l’ensemble des points du programme à aborder. Ne sachant comment faire face à 
ses difficultés, Cécile se sent parfois inutile et sans solution. Paul de son côté est un élève qui a 
des difficultés à se « mettre au travail », c’est-à-dire à débuter la réalisation des tâches prescrites 
par Cécile qui juge son activité comme non conforme à ses attentes.  
 

2.1.  Dispositif technologique et collecte des données 
 
La figure ci-après illustre le dispositif technologique mis en place lors de la collecte des données 
et sera commentée à la suite.  

 
1 Certificat d'aptitude aux fonctions d'instituteur ou de professeur des écoles maître formateur. 
2 Afin de garantir l’anonymat des participants à l’étude, les prénoms ont tous été modifiés. 
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Figure 1 - Le dispositif d'espace de dons encouragés (EDE) 

 
Phase 1 - Négociation du dispositif 
Cette première phase a consisté en une négociation avec Cécile à partir de ce qui était significa-
tif pour elle afin d’aboutir « progressivement à l’émergence d’un dispositif expérimental de re-
cherche au sein duquel une enquête spéculative partagée est rendue possible » (Chaliès & Ber-
tone, 2021, p. 5). Pour cela des observations de classe ainsi qu’un entretien compréhensif 
(Kaufmann, 2011) ont été réalisés. Cet entretien portait sur les difficultés de la prise en charge 
des élèves décrocheurs en classe, et comportait un guide d’entretien orienté par les principes et 
questions suivants :  
 
-  As-tu déjà eu dans ta classe des élèves qui refusaient le travail et à quelle fréquence ? 
-  Par quels comportements cela se manifestait-il ? Peux-tu nous donner un exemple précis 

avec un élève ? 
-  Quels moyens as-tu mis en œuvre face à cela ? Pour quelle efficacité ? 
 
Phases 2 et 3 - Le dispositif d’espace de don encouragé 
L’objectif de ces deux phases était d’encourager une transformation de la relation enseignant-
élève à partir d’une modification des actions de persévérance dans un but d’amélioration de 
cette dernière. Pour chacune des phases 2 et 3, deux types de données ont été recueillies puis 
retranscrites verbatim :  
 
-  des données extrinsèques de deux enregistrements audiovisuels d’une même partie de mati-

née à partir de deux caméras : la première sous l’angle de l’activité de l’enseignante, la se-
conde sous l’angle de son élève, Paul ; 

-  des données intrinsèques de deux entretiens d’auto-confrontation (EAC).  
 
Le premier EAC a été réalisé avec Paul en présence de Cécile. Cette auto-confrontation dite 
« pause » (EACP) portait sur le visionnage court (quelques minutes) de l’activité de l’élève et de 
l’enseignante en situation de classe. La chercheuse invitait l’élève à s’exprimer sur les enregis-
trements visionnés. Ensuite, la chercheuse et/ou l’enseignante demandaient à l’élève d’expliciter 
sa compréhension de la consigne donnée en classe pour réaliser la tâche, les difficultés qu’il 
avait rencontrées, ainsi que l’aide dont il aurait eu besoin selon lui. Cet enseignement ostensif 
(Wittgenstein, 2004) adressé par l’élève à son enseignante, inversait la position hiérarchique or-
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dinaire dans la classe. Il introduisait une perspective nouvelle pour Cécile : celle de la compré-
hension des difficultés et des besoins réels de Paul de son point de vue à lui. 
 
Le deuxième EAC, constitué de trois parties, s’est déroulé au plus près de la séance de classe 
filmée. L’ensemble des trois volets encourageait Cécile à signifier et étalonner autrement ses 
expériences de persévérance. 
 
Le premier volet de cet EAC (EACV1) a consisté en un visionnage des données audio-vidéo cen-
trées sur l’activité de l’enseignante. Il devait permettre de reconstituer a posteriori la téléologie 
de l’action décrite par l’enseignante à partir de ses expériences normatives situées (ENS) vision-
nées. Cécile dressait ainsi ostensivement un « lien de signification » (Bertone et al., 2009) entre 
trois composantes de ses expériences vécues et visionnées. Par un premier questionnement sur 
l’action visionnée « et là qu’est-ce que tu fais ? », la chercheuse l’invitait en effet à opérer un éti-
quetage de ses expériences vécues puis visionnées, dans lesquelles elle nommait ce qu’elle fai-
sait. Un deuxième questionnement « Et qu’est-ce que ça signifie pour toi de faire ça {étiquetage 
de ses expériences} ? » invitait Cécile à donner un étayage de signification de ces expériences. 
Enfin le troisième questionnement « Et quand tu fais ça {étiquetage de ses expériences}, à quoi 
tu t’attends ? », introduisait une requête d’énonciation des attentes et/ou des résultats attendus 
par l’enseignante lors de ses actions.  
 
Le deuxième volet de l’EAC (EACV2) a été réalisé à partir d’un visionnage des données audio-
vidéo de classe centrées sur l’activité de Paul. Cécile était invitée à commenter les interactions 
réalisées avec lui, ainsi que le résultat produit de ces interactions sur l’activité de l’élève. Cette 
confrontation lui permettait de juger de l’efficacité de ses actions. 
 
Le troisième volet de l’EAC (EACV3) consistait en un visionnage commenté de l’EAC Pause 
(EACP) réalisé avec Paul, afin de compléter la compréhension des situations visionnées lors de 
l’EACV2.  
 
Phase 4 - L’entretien compréhensif portant sur la relation enseignant-élève 
Un second entretien compréhensif a été réalisé. Cécile a retracé l’historicité de sa relation avec 
Paul. Cet entretien a permis d’apporter une visibilité sur la persévérance de l’enseignante 
quelques semaines après la mise en place du dispositif de recherche. La dimension temporelle 
plus large que l’analyse située, introduite par cet entretien, a permis une meilleure compréhen-
sion des moments d’échange de dons lors de la réalisation des actions situées. 

 
2.2.  Traitement des données du dispositif technologique 

 
L’historicité de la relation enseignant/élève a permis d’identifier et de comprendre les dysfonc-
tionnements éventuels des cycles de dons échangés entre Cécile et Paul. Au vu de ces considé-
rations, des enquêtes grammaticales diachroniques et synchroniques (Bosa, 2011 ; Hélardot et 
al., 2019) ont été menées, ainsi qu’un croisement des résultats de ces enquêtes à partir des don-
nées collectées. Le traitement des données du dispositif technologique a donc été constitué de 
deux grandes étapes : le traitement des données des phases 1 et 4 du dispositif qui ont permis 
l’élaboration de l’enquête grammaticale diachronique, et le traitement des données des phases 
2 et 3 du dispositif qui ont permis l’élaboration de l’enquête grammaticale synchronique. 
 
L’enquête grammaticale diachronique 
Les phases 1 et 4 du dispositif ont permis d’élaborer l’enquête grammaticale diachronique. Cette 
dernière a consisté en l’élaboration d’une modélisation des actions de persévérance de 
l’enseignante à partir d’une théorie anti-utilitariste de l’action (Caillé, 2009). Cette modélisation a 
été construite à partir du traitement des entretiens compréhensifs réalisés en amont et en aval 
du dispositif d’EDE. Les données ethnographiques d’observations ont également permis 
d’enrichir cette modélisation. Le traitement des données des entretiens s’est fait en quatre 
grandes étapes :  
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1) la retranscription verbatim ;  
2) l’analyse catégorielle (Bardin, 2013) qui s’est opérationnalisée par découpages et classifica-

tions des verbatim en unités thématiques ;  
3) l’analyse à partir d’une conception anti-utilitariste de l’action dans laquelle ont été identifiés 

les cycles de dons échangés entre les partenaires de la relation ;  
4) une catégorisation des actions à partir d’une théorie anti-utilitariste. 
 
L’enquête grammaticale synchronique 
L’enquête grammaticale synchronique anti-utilitaire a permis l’identification et la formalisation 
des données d’entretiens d’auto-confrontation recueillis. Nous avons cherché à élaborer des 
vues synoptiques de la syntaxe des raisons d’agir anti-utilitaires de l’enseignante. Quatre 
grandes étapes ont permis cela :  
 
1) la formalisation des règles et raisonnements pratiques (Chaliès et al., 2008 ; Chaliès et al., 

2010 ; Gaudin & Amathieu, 2013) ;  
2) la modélisation par arborescences des raisonnements pratiques (RP) (Neville, 2021) ; 
3) le regroupement par maillons intermédiaires des RP (Talérien & Bertone, 2018) ; 
4) la validité des résultats3.  
 
3.  Le point de vue des élèves dans la relation enseignant/élève : un catalyseur de la persé-

vérance des enseignants 
 
Les résultats présentés ci-après ont été obtenus dans le cadre d’une étude de cas (Neville, 2021). 
Ils nécessitent d’être confirmés et consolidés par une casuistique plus importante. Ils permettent 
néanmoins, dans cet article, de mettre en exergue le caractère heuristique des hypothèses préa-
lablement posées. 
 
Dans cette partie seront présentés deux résultats. Premièrement, l’accès aux significations des 
ENS de Cécile ont permis une lisibilité de sa persévérance auprès de Paul. Deuxièmement, la re-
définition d'« aider Paul » de son point de vue à lui modifie la relation existante entre Cécile et 
Paul, et encourage une transformation de la persévérance de Cécile auprès de lui. 
 

3.1.  L’accès aux significations des ENS de Cécile permet une lisibilité de sa persévérance 
auprès de Paul 

 
L’analyse de l’activité de Cécile lors de son temps de classe, en amont du dispositif EDE, a permis 
de mettre en exergue deux mobiles dans l’action de persévérance de Cécile à partir de la théorie 
anti-utilitariste de l’action (Caillé, 2009). Le premier mobile correspond à une organisation utili-
taire de son temps centrée sur l’avancement des contenus d’enseignement pour la classe dans 
son ensemble. Le deuxième mobile correspond à une organisation anti-utilitaire de son temps 
centrée autour de dons de temps distribués aux élèves. Durant ces dons de temps, les élèves 
devaient réaliser un travail écrit individuel. Cécile pratiquait alors un « passage dans les rangs » 
c’est-à-dire qu’elle se déplaçait auprès des élèves individuellement afin de les aider à réaliser ou 
à comprendre la tâche qu’ils devaient effectuer. Nous avons analysé spécifiquement l’ensemble 
des dons de temps attribués à Paul. Ils ont été visionnés puis commentés par Cécile lors de 
l’EACV1. L’ensemble des règles évoquées par Cécile pour justifier ces dons de temps a pu être 
formalisé dans des récits réduits de ces raisonnements pratiques permettant d’accéder au sens 
de son action (tableau 1).  
 

 
3 La validité des résultats a été testée en comparant et en contrastant l’interprétation des données par deux chercheurs. 
Moins de 5 % des éléments identifiés étaient une source de désaccord et ceux-ci ont été ré-analysés jusqu’à l’obtention 
d’un accord après discussion. En cas de persistance du désaccord, les éléments ont été écartés du corpus. 
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Tableau 1 - Récits réduits 1 du jeu de langage de la persévérance de Cécile envers Paul 

N° Raisonnement 
pratique (RP) 

Récits reduits des raisonnements pratiques contenus dans le jeu de langage de la 
persévérance de Cécile envers Paul (avant EDE) 

RP1 Aller voir Paul pour savoir pourquoi il ne travaille pas 

RP2 Demander à Paul ce qu’il faut faire pour s’assurer qu’il ait compris 

RP3 Continuer d’expliquer à Paul en lui redonnant un moyen de reconnaître le verbe 
pour qu’il fasse l’exercice 

RP4 Partir voir les autres élèves en se disant que Paul a compris pour qu’il se remette 
au travail (seul) 

RP5 Dire à Paul de prendre la boite de mouchoirs pour qu’il arrête de se lever et qu’il 
se remette au travail 

RP6 Aller voir Paul pour comprendre ce qu’il n’a pas compris et essayer de répondre 
à sa demande d’aide dans une relation duelle 

RP7 Demander à Paul s’il y a des mots de la consigne qu’il ne comprend pas pour 
savoir s’il l’avait comprise 

RP8 Donner à Paul l’explication du mot qu’il a demandée pour le libérer de ce mot là 
et repartir sur la consigne 

 
L’analyse de ce tableau via une conception anti-utilitaire de l’activité située et normative montre 
que l’ensemble des actions réglées de Cécile auprès de Paul peuvent être regroupées en deux 
maillons intermédiaires en fonction de leur signification (figure 2). 
 

Figure 2 - Vue synoptique du jeu de langage de la persévérance de Cécile  
par maillons intermédiaires avant EDE 

 
 

 
Le maillon intermédiaire 1 (M1) rassemble les actions de persévérance de Cécile dont la finalité 
était de s’assurer que Paul ait bien compris le travail à faire (RP1, RP2, RP4, RP6 et RP7). Il repré-
sente une grande partie des actions de persévérance de Cécile auprès de Paul. Le maillon inter-
médiaire 2 (M2) rassemble les autres actions de persévérance de Cécile dont la finalité était 
d’apporter à Paul une aide sur le travail à réaliser (RP3, RP5 et RP8). 
 
Pour Cécile être persévérante envers Paul signifiait donc l’aider dans son travail d’élève malgré 
les difficultés qu’elle pouvait rencontrer avec lui. Cette signification engageait Cécile dans une 
relation qui s’inscrivait dans une « sociabilité secondaire » c’est-à-dire qui s’exerçait dans la 
sphère du travail, où l’enseignante s’adressait à des élèves en endossant pleinement sa fonction. 
Les règles contenues dans les relations qui engageaient l’enseignante au regard de son élève 
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l’obligeaient à donner une aide spécifique à Paul lorsque celui-ci avait des difficultés dans son 
travail. Mais cette obligation s’arrêtait et n’engageait plus Cécile dès lors que Paul n’avait plus 
une activité conforme à ses attentes.  
 
En accédant aux règles suivies par Cécile durant ce moment de classe, une meilleure compré-
hension de sa persévérance auprès de Paul a émergé. Ce résultat est crucial, car il permet de 
mettre en exergue les circonstances dans lesquelles Cécile pouvait être persévérante auprès de 
Paul et celles lors desquelles, au contraire, elle ne le pouvait pas. Les moments de défaut de per-
sévérance de Cécile auprès de Paul étaient ainsi liés à la signification de ce que « aider un 
élève » voulait dire pour l’enseignante.  
 

3.2.  L’amélioration de la persévérance de Cécile  
 

Nous allons montrer dans cette section que le dispositif EDE a encouragé la transformation des 
actions de persévérance de Cécile envers Paul. Pour cela nous présenterons dans un premier 
temps en quoi la demande de Paul par le dispositif EDE a modifié la relation avec Cécile et a en-
gagé une transformation du jeu de langage de la persévérance (JDLP). Puis, dans un deuxième 
temps, nous montrerons en quoi la modification de la relation entre l’enseignante et son élève a 
encouragé une transformation des actions de persévérance. 
 

3.2.1.  Impact de la demande d’aide explicite de Paul sur sa relation avec Cécile 
 

Avant la mise en place du dispositif EDE, les cycles de dons initiés par Cécile ou Paul durant les 
actions de persévérance de l’enseignante avaient tous abouti à des ruptures dans les cycles 
échangés. Ces cycles de dons correspondaient aux dons de temps de Cécile à Paul durant 
l’activité individualisée des élèves. Les élèves devaient alors réaliser un travail écrit de réinvestis-
sement d’une notion abordée en grammaire au préalable, dans leur cahier de classe. Cinq cycles 
de dons échangés avec Paul ont été identifiés. Nous présenterons plus en détail le cycle 3, « La 
boite de mouchoirs ».  
 
Après avoir réexpliqué à Paul la tâche à réaliser, Cécile continuait d’aider individuellement 
d’autres élèves. Durant cette phase, elle observait également l’activité de Paul qu’elle jugeait 
différente et non conforme à ce qu’elle attendait. Paul effectuait en effet des allers-retours régu-
liers pour aller chercher des mouchoirs près de Cécile, alors qu’il avait une boite juste à côté de 
lui. Par ses déplacements multiples et son absence de travail, Paul captait l’attention de Cécile. 
Elle était « énervée » par ce comportement jugé perturbateur pour la classe et avait demandé à 
Paul de prendre la boite de mouchoirs et de retourner s’asseoir à sa place. 

 
Cécile : Là, là, je suis énervée parce que ça fait juste trois fois qu’il se lève et qu’en plus il me semble 
que je lui avais déjà dit de prendre la boite de mouchoirs enfin voilà, enfin ça fait juste 3 fois... et en 
plus c’est surprenant parce que d’habitude il le fait jamais, d’habitude il se lève pas [...] et là je le 
voyais il se levait, enfin bon ça faisait 3, 4 fois, donc au bout d’un moment je lui ai dit : « arrête de te 
lever », en gros c’est « arrête de te lever et de perturber un peu les autres » enfin voilà. Et puis en plus, 
là aussi j’ai l’impression qu’il, enfin, un peu pour perdre du temps quoi, j’ai cette impression-là, c’est-à-
dire que bon après le taille-crayon, voilà maintenant c’est je me lève, bon peut-être qu’il est enrhumé, 
je, voilà, je sais pas, mais je me lève, je vais me moucher puis je reviens, et puis hop je recommence 
heu, bon… J’ai l’impression qu’il fait un peu ça aussi pour perdre du temps. (Extrait 2 de l’EAC1V1 de 
Cécile) 

 
Pour Cécile les déplacements de Paul signifiaient qu’il refusait le travail prescrit en contournant 
la tâche à réaliser malgré le temps passé auprès de lui en amont, pour l’aider dans son travail. 
De ce fait, Cécile préférait aider d’autres élèves. Le mode de sociabilité « secondaire », dans la-
quelle s’inscrivait leur relation, ne permettait pas l’ouverture d’opportunités donatrices, car la 
relation fondée entre Cécile et Paul obligeait Cécile à aider Paul en tant « qu’élève » et non en 
tant « qu’enfant ». De son côté Paul ne pouvait recevoir les dons de temps de Cécile, car il 
n’arrivait pas à se mettre au travail. Les formes de dons échangées ne convenaient ni à l’un ni à 
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l’autre, et ne permettaient pas d’aboutir à des cycles de dons complets. L’ensemble de ces cycles 
de dons inachevés produisait des ruptures dans leur relation. Ceci conduisait Cécile à se décou-
rager dans l’aide à apporter à Paul, l’amenant ainsi à être moins persévérante auprès de lui. En 
somme, considérant que Paul n’avait pas de motivation dans sa mise au travail et qu’aider Paul 
dans sa mise au travail ne relevait pas de l’aide qu’elle devait lui apporter, Cécile préférait aider 
d’autres élèves. 
 
Après la mise en place du dispositif EDE, la relation entre Cécile et Paul s’est transformée. 
L’auto-confrontation pause (EACP) a permis d’offrir à Paul des circonstances favorisant une ex-
pression explicite de ses besoins. Lors de cette étape, Cécile a encouragé Paul à lui enseigner 
comment exprimer, comme lui, le sens de ce que signifie « l’aider ». Les circonstances du dispo-
sitif EDE ont ainsi modifié les circonstances ordinaires en usage, et encouragé Paul à faire une 
demande explicite d’aide envers Cécile à partir du visionnage de sa propre activité. Paul s’est 
saisi de cette opportunité pour donner à Cécile les informations concernant l’aide qu’il attendait 
de sa part. Les opportunités manquées, car non vues in situ, apparaissaient alors à Cécile, grâce 
à cette demande explicite. La demande explicite de Paul ouvrait alors une opportunité donatrice 
chez Cécile. Ainsi lors du visionnage de son activité et de celle de Paul, et après avoir réalisé cet 
EACP avec Paul, Cécile s’était ravisée en lui donnant une signification différente. Les déplace-
ments de Paul, lors du cycle de don « la boite de mouchoirs », signifiaient alors pour elle une 
demande d’aide qu’elle n’avait pas su voir durant la classe. 
 

Cécile : Mais après du coup je me rends compte que oui, c’est parce qu’en fait il arrive pas à faire le 
deuxième aussi. Alors, après je me dis : « est-ce que c’est un appel aussi quand il fait ça ? Est-ce qu’il 
veut attirer l’attention à moi ? ». Enfin, le fait de passer, voilà, est-ce qu’inconsciemment, le fait de 
passer, de passer devant moi… « voilà je suis là j’existe » ; enfin « j’existe », peut-être que je fasse at-
tention à lui et que du coup ben j’aille l’aider ? Ça peut être aussi ça, ça peut être ça, je pense… De me 
montrer qu’il existe et voilà de dire « ben voilà ça fait plusieurs fois que je me lève, j’y arr… enfin je 
cherche une excuse ou j’y arrive pas et voilà… de… viens avec moi quoi ». Ou peut-être qu’il attendait, 
je sais pas, que ça soit moi qui lui apporte la boite de mouchoirs ? Je ne sais pas, comme ça pour venir 
à lui ? Je sais pas. Là j’y pense maintenant par rapport à l’entretien, ouais qu'on a eu après, avec ce 
qu’il m’a dit, je pense à ça.  
Chercheuse : À ce qu’il a dit, tu penses à quoi précisément ? 
Cécile : Quand il a dit que… quand il a dit qu’il voulait que la maitresse l’aide, et qu’elle l’aide plus 
souvent, et cetera, donc heu je pense à ça ouais.  
(Extrait 3 de l’EAC1V1 de Cécile) 
 

En resignifiant ainsi l’activité de Paul, Cécile identifiait un besoin potentiel d’aide de sa part et 
non plus un refus de recevoir son aide. L’activité de Paul était alors reconnue par Cécile comme 
une opportunité donatrice manquée in situ. La demande de Paul, émergeant au sein du disposi-
tif EDE, a ainsi permis à Cécile d’envisager sous un autre angle l’activité de Paul. Cette nouvelle 
perspective, celle de Paul, lui a permis de signifier autrement l’activité de l’élève, engendrant une 
modification de son jeu de langage de la persévérance auprès de lui. 
 

3.2.2.  Impact de la modification de la relation entre Cécile et Paul sur la persévé-
rance de Cécile  

 
La modification de la relation entre Cécile et Paul, à partir de cet éclairage sous un angle nou-
veau de l’activité de Paul, a engagé une transformation des actions de persévérance de 
l’enseignante. La signification de ce que veut dire « aider Paul » pour Cécile a été transformée.  
 
Après la mise en place du dispositif EDE, la vue synoptique qui regroupe l’ensemble des actions 
de persévérance de Cécile auprès de Paul montre une transformation dans les actions de persé-
vérance de Cécile. Les raisons évoquées par Cécile ont pu être regroupées cette fois au sein de 
cinq maillons intermédiaires en fonction de leur signification (figure 3).  
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Figure 3 - Vue synoptique du jeu de langage de la persévérance de Cécile 
 par maillons intermédiaires après EDE 

 
 
Le maillon intermédiaire 1 (M1) rassemble les actions de persévérance de Cécile dont la finalité 
était de s’assurer que Paul ait bien compris le travail à faire (RP8), mais celui-ci ne représente 
plus qu’une petite part des actions de Cécile contrairement à ce qui se produisait avant l’EDE. La 
place du M2, qui regroupe celles dont le but était d’apporter à Paul une aide sur le travail à réa-
liser (RP10), représente également moins d’actions de Cécile après la proposition de l’EDE 
qu’avant. Et apparaissent à présent les maillons intermédiaires 3, 4 et 5 dont les finalités étaient 
respectivement de mettre en confiance et de rassurer Paul (RP9), de faire s’entraider les élèves 
(RP9, RP11, RP14) et de les relancer dans leur travail (RP13). 
 
La signification pour Cécile de ce qu’était « être une enseignante persévérante auprès de Paul » 
a donc été transformée. Pour Cécile, aider Paul ne signifiait plus seulement l’aider en tant 
qu’élève, mais également l’aider en tant qu’enfant à se mettre au travail pour devenir élève. La 
transformation du jeu de langage de la persévérance de Cécile envers Paul a transformé la rela-
tion existante en l’inscrivant dans une double sociabilité : primaire et secondaire. En donnant 
ainsi à Cécile les informations sur ce dont il avait besoin, Paul a ouvert une opportunité dona-
trice à Cécile de pouvoir l’aider différemment. En s’intéressant à ce qu’il lui disait et en posant 
des questions pour comprendre, Cécile avait donné en retour à Paul ce dont il avait exprimé le 
besoin. Elle s’est engagée dans une relation nouvelle avec Paul en modifiant les règles norma-
tives de la classe. Paul a reçu cet engagement nouveau de la part de Cécile et s’y est engagé à 
son tour. Il a pu recevoir les dons de temps de Cécile qui correspondaient alors à ses besoins. 
Paul s’est investi davantage dans son travail, et a eu une activité conforme aux attentes de Cé-
cile. En accompagnant Paul à la fois dans la sociabilité primaire et secondaire, Cécile a pu ré-
pondre aux attentes explicitées par Paul. Le don d’engagement, ouvert par la demande de Paul, 
a permis un engagement nouveau, double, de la part de Cécile envers lui. Cet engagement nou-
veau a comporté une meilleure lisibilité pour Cécile de nouvelles opportunités donatrices, ainsi 
qu’une modification des actions réglées de persévérance correspondant aux besoins de Paul. 
Cette double sociabilité a correspondu à une continuité des cycles de dons encourageant une 
continuité de persévérance de Cécile et Paul. 
 
4.  Discussion 

 
4.1.  L’hybridation théorico-méthodologique du paradigme du don et de l’anthropologie 

culturaliste permet un accès à la téléologie relationnelle des enseignants 
 

Le dispositif technologique a ouvert l’accès à la téléologie relationnelle de Cécile, c’est-à-dire à 
l’intention contenue dans les actions qui régissent l’activité relationnelle (réalisées envers ou 
contre l’autre). En effet, le croisement des enquêtes diachroniques et synchroniques a fourni une 
lisibilité aux actions relationnelles et situées de l’enseignante. L’EACV1 a donné une lisibilité sur 
les raisons anti-utilitaires de sa persévérance en classe. Ces raisons non évoquées ordinairement 
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lèvent le voile sur le sens attribué par les professionnels à ce que signifie pour eux « aider leur 
élève » en classe. Ainsi, lui donnant à voir son activité enregistrée au préalable en classe, 
l’enseignante a pu s’exprimer quant aux raisons de ses actions de persévérance situées auprès 
de son élève dans un régime narratif ou de l’ordre de « l’appréhension de l’inhérence » (Ogien, 
2007). Dans ce régime d’énonciation, elle a appris à dire ce qu’elle a fait durant le temps de 
classe observé. Cette première étape du dispositif a mis en lumière les différents jeux de lan-
gage de la persévérance de Cécile et des enseignants partenaires de la recherche. Ces résultats 
vont dans le sens d’autres recherches menées en sciences de l’éducation et de la formation sur 
l’intérêt d’accéder aux jeux de langage des acteurs (Dastugues, 2017 ; Michel, 2018 ; Talérien, 
2018 ; Baux, 2019 ; Voisin-Girard, 2020). L’ensemble de ces travaux ont permis d’accéder aux dif-
férents systèmes de règles utilitaires mobilisées par les différents acteurs. Au-delà d’une mise en 
exergue des règles de métier au sens de techniques apprises et utilisées, l’hybridation avec le 
paradigme du don permet également d’accéder à un nouveau système de règles qui régit 
l’activité relationnelle en classe. 
 
Cette construction d’une grammaire des actions de persévérance des enseignants s’est enrichie 
d’une deuxième lecture fondée sur une téléologie dite « relationnelle ». S’intéressant aux actions 
relationnelles du métier, la téléologie relationnelle permet d’appréhender une syntaxe 
d’interactions construite à partir d’une théorie de l’action anti-utilitaire donnant une lisibilité 
nouvelle aux finalités de l’enseignement. Ainsi, la caractérisation des actions de persévérance à 
partir du prisme de la théorie du don permet « d’appréhender la pluralité des intentions et des 
motivations des pratiques sociales » (Chanial, 2008, p. 34) et d’en dégager une syntaxe nouvelle 
qui vient organiser les maillons intermédiaires contenus par exemple dans les jeux de langage 
des enseignants. L’appréhension des JDLP contenus dans les actions relationnelles a par ailleurs 
apporté des connaissances nouvelles et une heuristique positive au niveau technologique, con-
duisant à une amélioration de la persévérance des enseignants et des élèves participants durant 
la recherche.  
 

4.2.  Le dispositif d’espace de don encouragé est source de développement de la persévé-
rance des professeurs des écoles  
 

Le dispositif technologique, et notamment les volets 2 et 3 des entretiens d’auto-confrontation 
menés avec les enseignants, ont éclairé autrement ce que signifie « aider un élève » pour les 
enseignants. En effet, le visionnage de l’activité des élèves par les enseignants a fait émerger des 
jugements inédits sur l’activité de leurs élèves. Dans l’étude de cas présentée dans cet article, 
notamment au travers de l’exemple de la boite de mouchoirs, Cécile s’est vue porter un juge-
ment différent sur l’activité de Paul en classe qu’elle venait de resignifier comme une demande 
d’aide de sa part. Ce jugement « extra-ordinaire » engendré par le visionnage de l’activité de 
Paul en classe, a été couplé au visionnage de l’enseignement ostensif réalisé par l’élève à 
l’enseignant sur ce que signifie « l’aider » pour lui, et réalisé lors de l’auto-confrontation avec 
l’élève. Cette resignification a alors entrainé une transformation du jeu de langage de la persé-
vérance de Cécile envers Paul. Cette transformation a pu être suivie à la trace grâce à une ana-
lyse des maillons intermédiaires des actions de persévérance de Cécile envers Paul lors de la 
mise en place du dispositif d’EDE une deuxième fois. Comme nous avons pu le voir dans la pré-
sentation de cette étude de cas, cette modification des actions de persévérance de Cécile envers 
Paul a correspondu à une transformation de leur relation et des cycles de dons échangés entre 
eux et a abouti à une continuité des cycles de dons initiés par Paul ou Cécile et à une améliora-
tion de leur persévérance réciproque. 
 
Ces résultats laissent entrevoir la nécessité d’une régulation de l’activité des enseignants grâce à 
une meilleure lisibilité de l’activité cachée des élèves, pour réduire l’écart entre les intentions de 
don des enseignants, et les résultats constatés chez les élèves concernés. En d’autres termes, 
l’enjeu tient à la réduction de l’écart entre les cycles de don ouverts par les enseignants dona-
teurs et les cycles de don actualisés par les élèves donataires, source de persévérance des uns et 
des autres.  
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Ces résultats vont dans le sens d’autres recherches menées sur la part cachée de l’activité des 
élèves. Jérôme Guérin et ses collègues (2008) ont également montré l’importance que requiert 
la part dissimulée que comprend l’activité d’élèves décrocheurs, relevant de préoccupations ty-
piques et distinctes de celles des enseignants. De même, les résultats de nos travaux vont dans 
le sens de ceux de Jacques Méard (2014), qui suggèrent l’importance d’une « co-construction de 
sens » à propos du travail scolaire entre enseignants et élèves. 
 
5.  Conclusion 
 
Envisager la question de la persévérance des enseignants en situation de classe sous cet angle 
inédit a permis de prendre part à la question de l’amélioration du décrochage enseignant. 
L’activité d’enseignement se déploie comme une activité centrée prioritairement sur la relation 
aux élèves alors même que le caractère caché de ces dimensions relationnelles, pourtant néces-
saire à la conduite de l’activité d’enseignement, se définit autour d’un paradoxe : d’un côté cette 
dimension relationnelle s’exerce effectivement dans l’activité, et de l’autre, elle reste pour autant 
difficile à nommer et à reconnaitre alors que « le besoin manifesté par les acteurs de revenir sur 
ces dimensions relationnelles pour les décrire et les élucider semble inversement proportionnel 
à l’importance qui leur est attribuée en formation initiale et continue » (Champy-Remoussenard, 
2017, p. 527). Au sein des dimensions relationnelles émergent ainsi deux problèmes distincts.  
 
D'une part, en situation de travail, les enseignants réalisent des actions de persévérance envers 
les élèves dont l’apprentissage s’est fait implicitement (Lave & Wenger, 1991). Autrement dit, les 
enseignants n’ont pas « appris à dire » ce qu’ils ont pourtant appris à faire et restent figés dans 
un régime de l'ordre de l'inhérence (Ogien, 2007), alors qu'un apprentissage des règles sous-
jacentes pourrait être envisagé en formation. 
 
D'autre part, si certains enseignants expérimentés peuvent développer des compétences pour 
réagir adéquatement dans des situations de travail parfois stressantes avec les élèves (Vors & 
Gal-Petitfaux, 2008) pour d'autres, les actions de persévérance envers les élèves, régies par des 
règles relationnelles implicites, ne sont pas toujours efficaces au sens où elles ne produisent pas 
les effets attendus. L'expérience relationnelle vécue par les enseignants peut alors parfois les 
rendre moins persévérants envers leurs élèves, et inversement. 
 
Nos résultats de recherche nous invitent ainsi à une meilleure prise en compte de ces dimen-
sions relationnelles dans les formations initiales et continues des enseignants, comme source 
potentielle de développement et d’accompagnement des professionnels à cette évolution du 
métier. Encourager un développement professionnel des enseignants vis-à-vis de leur persévé-
rance auprès des élèves reviendrait alors par exemple à apprendre à nommer en formation les 
actions réalisées et gouvernées par des règles relationnelles implicites, tout en étant capable 
d’encourager des actions plus propices à leur persévérance, à partir d’un dispositif d’EDE in situ 
adapté au cadre ordinaire de travail (Neville, 2021). 
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